
LE C-ARILLO'N.

,gn; que deviendronis-nouis en
î,q77, oit il 89 Ipr6t3ente deux fois.

dft fitiancier s'entend.
N,'i-ce pas prédire la crise

filaîmcâl.) la lus 'dc.sastu.it- litic
mlJUs -lyolli Ott

1.111 rm(fI~t )iagin du nou ve~au-
té ele,~t.J~Cî ~it idi- au illilien

,ongfnce de lIW.
un cmitnfis . 'tifii, avce Ci,-

tircqSeiliit et liti dennile ce qu'il
Pîxiî.las dé" 1 ,'p~S de not (rý.

*Jý 'l1i Iii j. lu h ;ýrtdc tJ U1joU r.
'J'. u t ý.~ vouP l'obhjet de si cîu'<f.
qui, tait41 u ne 'granie, Ilorlo'ge,

." .l ti î's.l'nn lesca:

I e c i d a 1) US is 3n % ~ i l . le nt t o u r,3

auilnieit le mnarchanider. 'l'oitn Il.s

vida (Ill ii achaen) tI (le cani j ter. Ili
es*ari!tzta à la di'riière vibration (Ii

oimbret et duit
-Je veux vo-ir le induer de Il-

tld'tSIf..itOù est-il?
<Citte 1 tiniatiiie étai t iunutil carU

i" . , aic outre nectluroý 1'v
*'>, d',usîr mettre no4tre hommeit1

à la porte.
1. e-4 sixtcttetnr.i rdî: ère iltL

dzntiet <l:s IM P (10tLt"d ce qui
allait se lisser.

-V3ons èes le patron f..

-1»'I bien, mnloiaaCZr, votre hur-
looaun coup die lnoiln3.

-1; esbit'a nomaIeIî lt mienux q11île
S'vir ut i coup (le trop, répoud ilt
î umlidlaisd un lui iuontrait la

poit par i' -,eýste qu niàî'd meai
st. (lud ribjlîqiue.

lotre homme ne se le it pis di-
-c Jieux fois.

1,.... t. . C i',qelqîue "
lîersécuté par les huissiers, et il
avait *nird pour ces honorables

Il alfrcît<it nîCmne de die q anti
IvenatIt a panier d'eux : I hui.

-1 ihl)iCilui demianida un3
033 r titi ami, nie dites.v'ous paq

Coinufl)e touit le iMonde, Itlaiuîîs-
stnr ?

-F)îro les .'usirjaulisi
i: a..lfvec III, geste d'horreur.

1ainaiï (le liaison aiVec ccs geils-izý.

Quelqu'un ayant pli~ Sanmel
'Carke do lui-prêter Un livre, celui-

ci lui btIonIdit qiu'l ne0 laissait ja.
m)iis so~rtir ses livre do dhez lui,

%o quil s'il-voulait venir les3 lirii
l% Msa clianbre il-serait le bieîive-

lu.
lYeu ejui sar<c monsieur

-eut besoin d'un soufllet puîr allit-

cette caisse pluls (Iue vide(

(l la~ prtetin t ,- al~aire emplir aux scitiî'Cs Priospères

nîer sonii feu' ; il fit îlt'uiand~eî ccl 'u
de soi wul.

- Pire-; il N. Clarke qu e UV
lfti.'se pas sor-tir iiuluil soilillo'i. de 3i3t
el'ht:a:,le muai qu.i le Y d4de. il
i '(Jil33ra soffflet' tontc la J.>ti 3iéN.

c'hez mfoi.

Sons la utLsal;î.o,3n dur,.
favl-r duli spit.it 3iie îr lv

X VII avait. un Nl ullici.r druis
la mnarine,

Pendant ý;on séjour -â P'aris, eu-
tî'e deuilx crVisîe3v's, ce je uuv lvan.
mnc,-lomit le t'3)juuluîî 1.

pai a. z celà ti duël.î du l"S.1-
dî'.e,-Vit chaqune jour, à l'hôtel p>a-

len'.une joîuht i!lt! de seizt, auns,
blonlde, gm acteunse, avenaW, e, '10

tu poiIîtý «tccoinîlcs, et cent fu.:s
plus charmante qu'il n'était iléres-

Jille ni'avai t qum'un33 défau, son

de la foînuie do charge dui le- et

mails humblnhe profession d.c 1îi;ýi

lingre pouvai se îreu'iî à îtbor-
(lu coiti n une fs*'<e Il 2n fut

piouri ses fis dWyne!ta i. liy oulssé
aI,('tc lpertu et colil plý[ie Ilni déseî. 

paé il nie demandait p>lus qu'à se
laii.ivr' v nmnrq uer iUisqit'ati nia nrage.
Maig avant d'arriver à ce pùrt, il
fallai dubler laelc) dos colères
paIternelles.

Pluie, tonnerre, éclairs.- Uni
beau jour poin tant, le calme sitc-
cédaI â la ttempl.ête. Le père déclirei
à son1 fils qu'il lie S'oppose pl us ài
ce qu'il ép'ouse l'objet de sa flain.
ne.-Oug est de-son temps oit on

n'en "st ras, nous vivons (lains une

lyinle de0 lugnière et d'égalité..
11rel, le duc cùsnau mnnariage
dle eunî niei Il exigeait s0eleit
qu'il reprit la mer pourî Uli an.

Pi'.mma ce temips, le niaiilsý
(:!tirait au'x c<tuséqjuences, d'uni
zacte auissi sérieux que le marige
et la nouv'elle ŽÎ_,animnc, (femme de
<-iamibre de Voltaire qui épousa le
co>nuned'Oa) se fermerait auix
bulles lmiè~res sons la direction
du dc son futur beau-père.

t) le malin gantilomme !ô le
Taloyrndau. petit pied !Sous

surais mive.aux decondesceuulan-
ce il muasquait tit plant inachiaveli-

qnu Il avait )'eitiaiqlt.', citez la
bru dont l'inour r 1 éendat l'affuii-
bler, certsaines dispositions il, I'em-

bn point. Il employa l'aunée q u'i I
av'ait d.Ž vant lui it faire fruct,*ficr
cette danlgereulse tenîdance.

Sur cu eoilicC dansi cet attenta
a la beýauté (le la lingère, furent
tous tous les farinieux connus. Il
i inerdd, . eenutî . V ciu à zâ

icme, SouIs lactext3 qu'il était
iiIiîdgi;t d'une future duîchesse dte
faire nsae de sc pied.î. Aut bout
dei six gr ois de ce î' . , la ieue

ilile avait engraissé de dix-h uit hi-
vies. Au buu, de l'aunéeell tait

Sur ces entref'aites rev'ient l'offi-
ciel-, plus ùpîis q~uu jamais, rêvaut
des vale d'amour et îlei langueur.

-- Embau ta fIan e, Il dit
irniquement soli péte, nt il lui

pousse dans les bras ettu monta'
0iSe de0 santé qu'il avait édlime si
i'el idelient i soli intention ....

('tiee le imarilne, pu'nè
mag' a bravoujre, s'enfuit et

court encore.

Excentricite d'un Anglais

unique quI'à u,lIQral.t, et il posséýdais
un ,slperbc chien de Te-rrencruvc

1 'i'. a-ait apou do & lointaiîs
voya.g »S. Ce chien, nommé Black

1 LOI,, eu fz. vo de son fniaU3'e, et il
Ii Veii at ;J i>elfait. deC Milord toute
la îîIr seque e! kli.ci po tit.L ait

i i'C~c î:d'ujù~.Unî jourl3, en,
I ln l'''~tii e parc, le Jeuni gai'-

st n.,' 1ii.-a chioir dans la rivièr'e
ltC'eu î't.tit fait dep titi ;an3s le

't iCOUV .; #Pu Il31 pot le
Plu t X linqgs îioi!s. 01u cJnlm

prend sans r.eine toute, la reconna:3-
sigle. dont fut rempli le cSeur du
I><r.ý pouir lo davurce soin enitnt;

isi1 cc qu'on) dêViîulat rýfiiale-
înŽî~cc fut la mnredont il la

t f ll 't .
P'eu de joiir après le sîvtw

il assemble toute la fatn-.lla dtans un
supoî.bu fe.4il. 1La table es-t cou-
verte des mets lei plus rieherchés,
tics frulits les plus lares, et au mli-
lieu se drsse titi immnense pàté

ýOtU-S la forme <l'un tombeau
-Mes amis, dit Lord Claydfoit,

FlicilI noiUé par l'icmlotl.oîî en mon-
trant ce ehd'4-d'ceuvre de 1 art culi-
nlaire, ici repose le bun Blzack,à qui
je dois mnon flà ; Ji ptunsé que le

meilleur moyen de lui prouver inat
graùtudt' était ùe le distribuer il
chacun dle v'ous pour que sa chair
se iuClàt II votre sang. Iimitez-mioi
donc, et C UC vozS estomnacs lui ser-
vent de demeure dernière.

it après avoir parlé ains, et
tout en aissant coiu:er une larme
de reconnaissance qui s'était échap
pé de ses ytuxi, le jobIc Lord enta-
ma gravleut, ut lav in demi re de.
irearc (Ilu .!. Biae-k.

Ceci nie nous rappelle-t-il pas la'
réponse dlu sua à l'homme civi-
lié ? Il Cruel, disait ceiui-ci au sau.

v'flgi, tu mianige ton pèr'e devenu
vieux -I rtrépondit le sauiva-

gti laisse mangij.er !-- ti2L, par les
ven' ! '

Un Journaliste Infafllible.

Un monsieur se prC6sente dans
les bureaux d'un joanal nnglaismt
demande le rédctetur en chef.

-Monseurlui ditil, votre
journal a donn6 dernièrement une
fausse nouvelle,

-Iý ossible,> monsieur.
-Vous ave-z'dit' quo M. .L ...,

avat étàé é?
.- C'est vrai.
-Condatmné?
-- Cest encore M'a.
-endu ?
-- C'est toujours vrai.

Tnon, monsieur, car c'est aloi
qui S ui S ce M. -'",......

-Pas possible ?
..- C'est cuvmme j'ai l'honneur de


